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dans la cour du musée / ensemble / jauge 100 spectateurs max 
 
- M / Je suis originaire d'ici 
Mes parents étaient originaires d'ici 
Tous deux de familles d'agriculteurs d'ici 
Ça fait beaucoup de racines ici 
Je suis l'aînée de 12 enfants 
Tous nés ici 
Et mes plus jeunes sœurs ont l'âge de mes enfants 
Je me fais l'effet d'une vieille qui parle mais ce n'est pourtant pas un temps si lointain 
Je suis du milieu du siècle dernier 
le 20ème 
On est tous restés dans le coin  
Pour moi c'est très 
important 
sécurisant 
J'ai toujours eu le besoin de me raccrocher à ces valeurs  
ma famille 
Saint Antoine 
cette terre  
ici 
et en même temps j'ai toujours senti l'envie d'aller explorer d'autres choses 
de bouger 
d'échapper à ici 
J'ai toujours été déchirée entre ces deux choses 
J'ai toujours vécu dans cet entre deux 
Je sais maintenant que je ne pourrai jamais partir 
Ici il y a quelque chose qui te tient 
Moi cette terre elle m'aspire 
 
Les autres femmes arrivent et s'installent 
 
Y- La terre d'ici elle n'en finit pas de bouger 
Elle glisse  
 
MC - On ne peut plus construire à cause de ça 
 
K - De toute façon ils ne veulent plus d'habitats dispersés  
ça coute trop cher d'entretien 
La neige les pannes d'électricité de téléphone  tout ça 
Ils font des zones à bâtir maintenant 
des lotissements où tout est regroupé 
les chemins, les routes, l'eau, l'électricité 
C'est plus économique  
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Y - Bientôt il n'y aura plus d'habitantes éloignées de tout comme moi 
 
Fr - Pour chaque maison Ils nous obligent à faire des écoulements d'eau  
des fosses sceptiques des bacs de dégraissages 
 
M - On ne s'enquiquinait pas comme ça avant 
Tout dans la nature 
Hop dans la combe 
Ici il y avait un petit évier en pierre un tuyau d'arrosage et c'est tout 
Toutes les eaux s'écoulaient dans la mare devant la maison 
Toutes les eaux usées et les canards qui pataugeaient là-dedans 
 
A - Berk 
 
Y- Je vais vous dire hein à la limite ça se régénérait aussi bien comme ça 
 
K -Quand on voit toutes les saloperies qu'on y met maintenant dans l'eau 
 
M - Ça. On faisait pas tout à la javel à l'époque.  
 
Fa - Ma tante elle faisait lécher les assiettes à son chien et elle les rangeait telles quelles dans 
le placard 
Elle disait que la salive du chien ça nettoyait aussi bien que de l'eau et que ça désinfectait 
 
M - C'est vrai que ça désinfecte la salive de chien 
 
Y - Après tout personne n'en est jamais mort 
 
M – Nous on avait un tout petit puits de 7m 
mais quand même c'était fatiguant à tirer 
 
MC- Et on faisait au fond du potager dans un trou entouré de planches 
 
Y- Quand c'était plein on creusait un autre trou un peu plus loin et on déplaçait les planches  
 
Fr - Un jour notre chien est tombé dedans 
Le mal pour l'avoir 
N'empêche on a eu beau frotter je ne sais pas si c'est de ça mais il est mort trois jours après 
 
M- C'était pas le confort 
ça non 
Mais quand on a voulu avoir la salle de bain et tout le reste 
ils nous ont dit 
dans votre vieille ferme ça va pas aller / C'est pas fait pour / vaut mieux faire construire 
Alors on a fait construire  
une maison neuve à côté de l'ancienne 
C'est là que j'ai élevé mes enfants 
La vieille ferme on l'a toujours 
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on la voit des fenêtres de la cuisine 
Elle a servi de remise pendant trente ans 
et puis mes filles se sont mis en tête de la réaménager 
 
Fr - Nous quand on a acheté notre vieille ferme  
tout le monde nous regardait comme des fous 
 
K -Et maintenant la moindre ruine vaut une fortune 
 
Fa- Tout ça c'est des questions de mode 
 
Fr –Elle était si abîmée qu'on n'a rien pu en garder 
même pas la charpente 
On l'a évidée entièrement 
Il ne restait que les 4 murs et le plancher  
comme on faisait autrefois tu sais posé à même la terre battue  
On a tout refait 
Ce boulot 
On levait les pierres à la brouette 
 
Elle montre la façade 
elles se retournent toutes vers la façade, dos tourné au public 
seule la petite fille reste face au public et sourit aux spectateurs 
 
Fr- de dos 
La porte c'est nous  
Et les fenêtres  
tu vois 
dans les angles il y a du tuff 
Avant ils utilisaient du tuff pour ça 
c'est plus léger  
 
MC - Les jambages des briques appuient sur les jambages de la fenêtre et passent au milieu 
du linteau 
 
Y - Il ne faut surtout pas remplir le vide qu'il y a dessous parce qu'après le poids reposerait 
sur le linteau alors qu'ainsi le poids du mur ne repose que sur les jambes  
Tu vois  
 
K - Un sacré boulot 
 
Fr - Bon maintenant on est contents 
 
Y – Et ces vieilles maisons tu les avais pour une bouchée de pain 
 
MC – La nôtre elle était toute petite à l'intérieur 
L'écurie une fois qu'ils y avaient mis deux bêtes c'était fini 
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Fa- l'étable 
 
Fr- quoi 
 
Fa- tu veux dire l'étable 
 
Fr- ici on dit l'écurie  
 
Fa- Mais c'était pas des chevaux qu'on y mettait c'était des vaches 
 
Y - Même pour des vaches ici on dit l'écurie 
 
Fa – Mais dans le dictionnaire la définition 
 
M – Ici on n'avait pas de dictionnaire et on a toujours dit ça comme ça 
 
Fa - Bon 
 
M- Il y a beaucoup de vieilles maisons qui ont été refaites ces dernières années 
Le village est bien plus beau maintenant  
 
K- Enfin dans le village-même ça reste compliqué  
les gens des monuments historiques empêchent beaucoup de choses 
 
MC- Je vais te dire  
Tant mieux quelque part 
Parce qu'il y a plein de villages autour qui se sont énormément repeuplés  
et qui ont perdu leur âme 
 
Fr – Ici les gens sont attachés à ce village 
ils ont envie de le faire vivre 
Ici il y a encore une vie associative importante 
 
Y -Ça baisse  
comme partout 
Les gens maintenant ils veulent consommer sans avoir rien qui les engage 
ils prennent et c'est tout 
Mais si cette vie-là elle s'arrête le village il meurt 
C'est comme pour l'amicale laïque 
 
M à Fr – C'est vrai que depuis que tu as arrêté de t'en occuper ça ne marche plus 
 
K - Pourtant ça touche tous les enfants l'amicale laïque 
 
Fr- Ça repart bien maintenant  
Il suffit d'une bande de copains et ça repart ces trucs-là 
C'est pas historique 
C'est pas fatal 
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C'est juste des cycles des périodes des affinités 
 
Fa- C'est des histoires d'individus aussi 
Comme pour les instits par exemple 
 
M- Ça les instits 
 
Fr-Oui 
 
MC-ça 
 
Y- Oui 
 
K- Ça devrait être obligatoire dans ces métiers d'avoir des convictions 
Quand on travaille avec des enfants les convictions ça devrait être obligatoire 
Sinon tu fais autre chose 
 
M- Maintenant on n'a pas à se plaindre 
 
MC- On n'a pas à se plaindre maintenant c'est vrai 
 
Fr- Oui oui ils sont bien ceux de maintenant 
 
K–  Il sont très bien oui 
 
- F / oui je trouve 
 
- A / moi aussi 
 
Silence  
elles boivent un verre 
mangent une noix 
Silence 
 
K -Peut-être qu'avec la période qu'on vit 
 
M- qui est bien triste 
 
K- Peut-être qu'on va retrouver des solidarités  
Parce que ça va redevenir vital les solidarités 
  
M-Ça oui 
avec la période qu'on vit 
 
Fa- Faut pas exagérer 
Les gens ne vivent pas si mal ici 
 
Y - Peut-être que les gens de par ici s'en sortent à peu près 
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Mais dans les quartiers où je travaillais  
à la ville 
les gens se serrent les coudes 
Il y a toute une économie parallèle 
les réparations de véhicules, le troc, les plans pas chers 
Et puis aussi la magouille bien sûr  
un peu 
mais pas seulement  
 
MC- Ici on a cette notion d'entraide entre voisins 
Nos parents étaient bien obligés de vivre les uns avec les autres  
ils nous ont transmis ça 
 
K / Et la débrouille aussi on l'a 
Mon mari par exemple Il récupère tout 
Il répare tout 
Et il revend 
Pas cher  
des télés 
des machines à laver 
des fromages de chèvre 
des cochons d'inde  
des ânes 
C'est pas un escroc hein pas un magouilleur 
Simplement il se débrouille 
Il peut vous refaire une façade 
vous couper tout le bois pour l'hiver 
Et puis il est musicien aussi 
Et il promène les gosses dans les fêtes sur les ânes 
Il fait le carnaval 
Il parle que de fesses mon mari 
Obsédé qu'il est 
Un jour en réparant une machine à laver il a trouvé un tube en laine de toutes les couleurs 
 On aurait dit pardon mais faut dire ce qui est un préservatif tricoté 
Enfin c'est lui qui a dit ça 
Il l'emportait partout dans ses visites 
il disait qu'il voulait faire comme le prince avec la chaussure de Cendrillon 
le faire essayer à tous les gars du coin pour voir qui c'est qui avait fauté avec la dame de la 
machine à laver 
C'te honte qu'il m'a mise encore avec ça 
Parfois des gens ils alors qu'il est aux WC comme ça 
et il parle avec eux depuis les cabinets 
Longtemps  
il leur fait la conversation comme ça 
oh non je vous jure c'te honte 
Chez nous il y a plein d'animaux.  
Dès qu'il en trouve un faut qu'il le ramasse  
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Un jour de la ville il a rapporté un vieux pigeon tout déplumé qu'il avait trouvé tout bringzing 
dans le caniveau.  
Il l'a soigné 
Et maintenant le pigeon il lui est collé sur l'épaule 
Tellement que pour se coucher faut que je me fâche sinon le pigeon il dormirait avec nous 
Moi quand même un homme comme ça  
qui aime tant les animaux 
je ne peux pas ne pas l'aimer 
Enfin on se débrouille 
Voilà 
 
Silence 
 
Y- Il y a eu toute cette période  
où il y avait du travail pour tous 
où c'était le confort pour tous 
Et pas seulement pour les cadres hein 
même pour les ouvriers spécialisés 
Tout le monde voulait faire construire sa maison  
avec de grands murs blancs autour  
la piscine individuelle 
l'interphone  
les vidéos de surveillance  
tout plein de gadgets 
des trucs électroniques pour faire ouvrir les portails 
Tout le monde voulait ses trucs électroniques et sa piscine 
Et quand tu vis dans une forme d'opulence 
tu te dis que tu n'as pas besoin de l'autre 
Tu rentres chez toi 
tu t'enfermes derrière ton grand portail blanc électronique  
avec ta piscine  
avec tous tes écrans plats qui t'ouvrent plein de petites fenêtres virtuelles sur le monde  
et tu penses que tu n'as plus besoin d'ouvrir les vraies fenêtres de ta maison pour dire 
bonjour au voisin 
Et c'est merdique 
 
K – Eh ben mon mari c'est tout l'inverse 
 
M –Moi le confort je l'apprécie 
Je préfère laver mon linge en  machine plutôt qu'au lavoir 
 
K – Ça 
la machine à laver  
c'est la véritable libération de la femme 
 
Fr – Avec le droit de vote les crèches la pilule l'IVG  
 
Y- Avant quand tu amenais ton gamin à l'école 
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dans la voiture tu chargeais aussi tous les gamins du voisinage 
chacun son tour 
Maintenant il y a un gamin par voiture 
Et pour l'environnement je te dis pas 
 
Mc- Eh ben c'est vrai que des fois c'est plus facile comme ça 
T'as pas à attendre l'autre gamin  
qui est toujours en retard 
qui est turbulent 
qui a ses souliers toujours crottés qui salopent ta voiture et que sa mère ne lui nettoie jamais 
 
Fr - ou son père 
 
Mc- quoi 
  
Fr - le père aussi il pourrait lui nettoyer ses souliers au gamin 
Tu dis "sa mère" 
Comme si c'était à la mère forcément de nettoyer les souliers du gamin 
Comme si c'était forcément de sa faute à la mère si le gamin avait les souliers crottés 
 
Mc- J'ai pas dit ça 
 
M- Elle a dit ça comme ça 
 
Fr - Justement 
justement c'est en disant toujours des trucs "comme ça" que le monde ne change pas  
et que tu finis en tant que femme par arrêter de travailler pour élever tes gosses 
toi et pas ton mec 
Que tu finis par reprendre un travail de merde parce que ce travail de merde te permet de 
continuer à t'occuper de tes gosses 
Toi et pas ton mec 
Tout en pensant et disant que les choses ont vachement évolué 
Evolué tu parles 
 
Mc- C'est facile à dire 
Quand on a un métier qui intéresse 
des diplômes 
Moi je travaillais à l'usine 
alors ça ou se crever à gagner le Smig  
franchement 
je préférais rester à m'occuper de mes garçons 
 
Y- Moi avant de venir vivre ici j'étais animatrice pour la petite enfance à Grenoble 
Ça me plaisait beaucoup 
Après ma grossesse j'ai pris un mi-temps pour m'occuper de mon gamin 
Et un jour que je travaillais  
un jour qu'il était gardé  
il y a eu un accident  
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Un accident qui aurait pu se produire avec moi  
avec n'importe qui 
Mon gamin avait un an et demi 
Il n'a pas eu de séquelles 
On a eu de la chance 
C'était la chose que je redoutais le plus cet accident 
Et c'est arrivé 
Alors je me suis dit   
"bon, stop, j'arrête. Je démissionne et je m'en vais."  
Je ne faisais plus rien de bien 
ni mon travail 
ni élever mon gosse 
J'avais fait un stage quelques années auparavant chez des gens du coin 
pour apprendre à teindre la laine 
J'étais restée une semaine chez eux et j'avais trouvé qu'ils avaient une vie formidable 
A la ville il fallait que j'aille au jardin public avec ma poussette pour trouver un coin de vert 
Et eux ils plantaient des tomates mettaient de la paille au pied elles poussaient et ils 
mangeaient ça 
Je trouvais ça génial 
Donc j'ai décidé de venir m'installer ici 
à la campagne 
et de ne plus faire que ça :  
m'occuper de mon gamin jusqu'à ce qu'il soit assez grand 
Quand on a acheté cette maison 
tout le monde nous a dit qu'on ne tiendrait pas deux ans 
qu'on faisait la connerie de notre vie 
qu'on n'était pas des paysans 
Eh bien ça fait presque 30 ans et je suis toujours là 
et je n'ai jamais regretté 
Jamais 
 
Fr- Moi mes derniers examens pour avoir mon diplôme je les ai passés à peine trois semaines 
après la naissance de ma fille 
Et dès que j'ai eu mon diplôme en poche je me suis mise à chercher du travail 
C'était une nécessité vitale pour moi 
Il fallait que je sorte de là 
Je n'aurais jamais pu imaginer les choses autrement 
J'ai commencé à travailler un mois après la naissance de ma fille  
à mi-temps  
et parallèlement je me suis mise à préparer un autre concours 
J'ai passé les écrits du concours alors que j'étais retombée enceinte  
J'ai travaillé comme une folle pour ce concours parce que je savais qu'ensuite 
après la naissance de ce deuxième enfant 
je ne pourrais plus 
J'ai reçu ma convocation aux oraux à la maternité  
je venais d'accoucher  
il fallait que j'aille passer l'oral à Paris  
J'ai failli craquer 
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Et là c'est une autre femme qui m'a aidée 
Une femme que je connaissais vaguement dans le cadre de mon travail 
Une divorcée qui élevait ses enfants toute seule 
Elle m'a dit  
"en tant que femmes, il faut que nous soyons solidaires, il faut qu'on se soutienne" 
Et elle a tout préparé 
elle nous a trouvé une chambre à Paris 
je donnais le sein au bébé entre deux oraux 
et pendant les examens c'est elle qui s'en occupait 
Mais même sans elle j'y aurais été 
Je me serais débrouillée 
Même sans elle 
J'avais décidé d'aller au bout 
d'avoir ce concours 
C'était vital pour moi 
Pouvoir faire le métier que j'avais choisi 
Malgré tout 
Et j'ai réussi le concours 
Et j'ai pu faire le métier que je voulais 
La seule chose que j'ai ratée c'est l'allaitement 
 
Les femmes rient 
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dans le pré / Moitié du groupe / jauge 50 spectateurs max 
 
 La louve( x 2) 
- Y / Marie Villard vivait seule avec ses deux petits enfants 
dont un qu'elle allaitait 
dans une maison un peu en retrait du village 
Son mari était parti soldat 
Et voilà qu'un jour à l'automne 
alors qu'elle allaitait son petit  
une louve lui a sauté dessus 
lui a arraché le bébé et s'est sauvé avec  
Trois jours après 
c'est la petite fille qui a été enlevée à son tour par la louve 
On a organisé des battues  
des recherches 
mais on n'a retrouvé aucun des deux enfants 
Alors la pauvre Marie est devenue plus ou moins folle 
Elle n'avait plus qu'une idée fixe 
c'était retrouver cette louve et la tuer 
Elle a vendu tout ce qu'elle avait pour pouvoir acheter ce qu'il fallait pour cela 
et une fois équipée 
est partie dans les bois 
Et pendant tout l'hiver elle a rôdé dans les bois 
elle couchait à même la neige 
armé d'un épieu  
enveloppée dans sa grande cape 
Au printemps 
les loups partant vers le Vercors 
elle rentrait chez elle 
Et l'année suivante 
dès que les mauvais jours d'hiver arrivait 
elle repartait dans la forêt guetter la louve 
Elle n'avait plus qu'une pensée :  
retrouver la louve qui lui avait mangé ses enfants 
Elle fit cela pendant trois saisons 
Et au cours du troisième hiver 
une nuit qu'elle dormait 
appuyée contre un arbre 
elle a senti quelque chose 
a ouvert les yeux 
et assise en face d'elle 
à quelques mètres 
la louve était là qui la fixait 
Marie Villard n'a pas bougé 
Et ainsi 
toutes deux se sont observées sans bouger durant toute cette nuit-là 
Au petit matin 
la louve est partie 
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Mais la nuit suivante 
Marie est revenue s'allonger au pied du même arbre 
et comme la nuit précédente la louve est revenue 
Et de nuit en nuit le même manège s'est répété  
et elles se sont ainsi observées la louve et elle durant près d'une semaine 
Mais chaque nuit la louve se rapprochait un peu plus de Marie 
Jusqu'au jour où elle est venue jusqu'à la toucher 
Jusqu'au jour où elle s'est caressée à elle 
Et Marie ne bougeait toujours pas 
Et la  nuit suivante la louve a posé sa tête contre son bras 
a enfoui sa tête contre sa poitrine 
Et cette nuit-là Marie Villard a su qu'elle ne pourrait plus jamais tuer la bête 
Toutes les nuits elles se retrouvaient ainsi  
et passaient ainsi la nuit blotties l'une contre l'autre 
Jusqu'au printemps 
La meute alors est repartie vers le Vercors 
Mais Marie Villard, elle, n'est jamais revenue à sa maison 
Personne ne sait ce qu'elle est devenue  
Est-elle partie avec la bête?  
A-t-elle été mangée à son tour?  
Personne ne l'a jamais su… 
 
 
dans le pré / Moitié du groupe / jauge 50 spectateurs max 
 
La petite (x 2) 
K- Il y a cette petite 
là 
Ça ne va pas bien chez elle 
Sa mère elle court partout  
s'occupe pas d'elle  
A trop de problèmes sa mère 
Et le père on ne sait plus qui c'est 
sans doute qu'il est parti le père 
Alors la petite elle se promène 
Elle part de chez elle tôt le matin 
Elle va à droite à gauche 
Toute la journée elle se promène  
A la boulangerie ils lui donnent un petit quelque chose sinon elle ne mange rien la petite 
Elle va à l'école 
elle se débrouille pour y aller quand même 
Parfois je passe la prendre pour lui éviter toute cette route à pied 
C'est sur mon chemin alors je passe 
La mère elle met juste la tête à la fenêtre comme ça 
Elle ne m'a jamais dit ni bonjour ni merci ni merde ni rien 
Pas un mot 
Juste la tête là comme ça très vite 
Muette 
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L'air d'une folle  
Et cette petite qui traîne dans le village tout le jour 
Avec tous ces touristes qui passent et qui repartent 
Qui tournent 
Qu'on ne sait jamais 
Et la petite pas farouche 
qui parle à tout le monde  
habituée qu'elle est à trainer les rues 
Faudrait faire quelque chose 
Et en plus caractérielle qu'elle devient la petite 
Depuis que ça a empiré chez elle 
elle fait des crises  
Elle hurle  
impossible de la calmer 
Caractérielle que c'est pas possible 
Et créative en même temps aussi 
Elle dessine  
des choses 
des choses très belles 
Oui 
Là elle s'amuse 
On sent qu'elle est bien 
Elle cherche 
Les choses artistiques c'est comme si ça la calmait 
Elle écrit des chansons aussi 
Des textes qu'on dirait des poèmes de grandes personnes 
Elle les met en musique 
Elle les chante 
Seulement ce qu'elle chante c'est ce qu'elle vit 
Alors des fois c'est gênant 
Pensez donc 
C'est malheureux mais quoi 
que voulez-vous qu'on fasse 
Qu'est-ce qu'on peut faire 
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Dans le pré / Moitié du groupe / jauge 50 spectateurs max 
 
M + A 
puis Fa + K + Fr  
 
A -La petite fille : 

"Vivre en soi n'est rien 
 il faut vivre en autrui. 
 A qui puis-je être utile et agréable aujourd'hui, 
 voilà chaque matin ce qu'il faudrait se dire." 
  
 
M /- J'ai été âme vaillante 
les garçons étaient cœurs vaillants et les filles âmes vaillante 
"A cœur vaillant…  
… rien d'impossible" 
On était encadrées par une bonne sœur en habit  
mais qui avait de l'allant 
On partait rencontrer les âmes vaillantes de Chatte 
on portait le goûter en chantant sur la route 
On avait des devises 
Celle-là je l'avais notée sur un carnet 
Je l'ai encore 
 

A- La petite fille : 
"Et le soir quand des cieux la clarté se retire 

 heureux à qui le cœur tout bas a répondu : 
 "Ce jour qui va finir  
 je ne l'ai pas perdu. 
 Grâce à mes soins, 

j'ai vu sur une face humaine, 
la trace d'un plaisir 
ou l'oubli d'une peine"" 

 
M / - On était imprégnées par les curés 
On croyait à l'enfer et au purgatoire comme au père Noël  
On croyait que le moindre pêché mortel nous conduirait directement en enfer 
et il y en avait des tas de pêchers mortels 
Pour toutes les situations 
je pense qu'ils avaient été inventés spécialement pour nous 
On croyait tout ce qu'on nous disait 
On n'avait qu'un bal par an à Saint Antoine  
le bal des pompiers pour la Pentecôte 
Ce jour-là le curé montait en chair et disait  
A- /"Ceux qui iront au bal ont déjà un pied en enfer" 
On vivait dans la terreur  
Ça nous rendait bêtes et dociles 
Les parents n'avaient pas de peine à nous élever  
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Ça il n'y avait pas de crise d'adolescence à l'époque 
Et ça datait 
Mon grand-père lui il avait été élevé par les moines  
il n'avait appris que l'histoire religieuse  
il me piquait mes manuels d'histoire quand je rentrais de l'école 
tellement il avait une soif d'apprendre 
Il était en colère 
A - "On nous a tellement bernés" 
il disait 
A - "on nous a tenu dans l'ignorance pour qu'on ne se révolte pas 
pour que nous les paysans on reste soumis" 
Pendant des siècles l'Eglise a eu la main mise sur les vies 
a dirigé les vies de chacun 
Et encore plus longtemps dans les campagnes 
Elle abusait des gens 
Dès qu'un mourait il fallait donner des neuvaines 
des messes des messes des messes 
qu'il fallait payer bien sûr 
Et elle ne traitait pas les gens de la même manière  
selon que vous étiez riches ou indigents 
Oh non 
Quand vous aviez un décès par exemple 
Il y avait trois comment on appelait ça  
trois 
catégories  
trois ordres 
des classes 
Voilà c'est ça 
Soit vous pouviez payer un enterrement première classe 
Alors là on tendait l'église de grands voiles noirs 
il y avait des pompons noirs de partout 
c'était d'un sinistre 
certains même engageaient des pleureuses 
L'enterrement de deuxième classe c'était déjà plus ordinaire 
Et puis la troisième classe c'était  
c'était 
L'église avec ses 3 classes c'était  
comme la SNCF  
pareil 
On achetait des indulgences aussi 
c'étaient des bons points pour aller au paradis 
Et on n'était pas bien riche pourtant 
Le peu d'argent en plus il passait dans les bondieuseries 
C'est pour ça que l'Eglise était si riche 
qu'il y avait des ors partout des dorures en veux-tu en voilà 
 
K / - Et on était si naïves 
En pension chez les sœurs 
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un jour 
sous un escalier 
j'ai vu 
mais j'étais tellement innocente que c'est seulement maintenant que je réalise 
j'ai vu par hasard  
deux sœurs ensemble qui s'embrassaient 
Même après que je me sois mariée je n'ai pas compris 
je ne savais pas que ces choses-là existaient 
Ames vaillantes ahlala ça oui  
tu parles 
 
M - Heureusement il y avait la JAC 
Là on avait une évolution une ouverture 
c'était l'avant-garde la JAC 
la jeunesse agricole chrétienne 
et puis  
une fois mariés 
on a été au mouvement familial rural mené par le père Combalo 
On se rassemblait on discutait 
C'était très ouvert 
Un peu religieux bien sûr puisque c'était mené par un père 
mais un père moderne 
Disons qu'avec ça 
 le mal qu'elle avait fait d'un côté l'Eglise l'a un peu réparé de l'autre 

 
Fr / - Nous on n'était que des filles 
On était tenues 
On s'échappait par la fenêtre du grenier   
C'est mes sœurs aînées qui ont ouvert la voie 
On allait aux vogues du coin 
C'était animé par Paganoni et son orchestre 
C'était du musette 
On n'avait pas froid aux yeux 
Pensez donc 
5 filles 
 
M / - Quand il y avait des gens qui venaient à la maison 
on allait jouer dehors 
on ne devait pas écouter ce que disaient les adultes 
Je n'avais pas le droit de regarder le journal 
Pas le droit de lire des romans 
A table on entendait les mouches voler 
On était 14 et personne ne parlait 
ou juste le père pour donner les consignes du travail 
Et on n'était jamais disputés parce qu'on ne faisait jamais de bêtises 
On avait bien trop peur 
Le papa jamais il ne nous a frappés 
Il n'avait qu'à lever sa casquette et ça suffisait 
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K / - Une de mes sœurs est tombée enceinte  
A 15 ans 
Mes parents ont été très durs avec elle 
Elle devenait une putain 
Elle était déshéritée 
mise au ban 
Et puis on les a mariés 
Ils ne s'aimaient pas mais ça ne faisait rien 
C'était comme ça 
Et ça s'est passé ainsi pour beaucoup d'autres filles ici   
 
M /- On n'avait pas le droit de sortir 
Même quand on était invitées 
Les garçons sortaient mais pas les filles 
C'était pas comme maintenant 
Parce que maintenant les filles attention 
On m'amenait des garçons à la maison pour me marier 
Il y avait une vieille de la famille qui en amenait pour moi 
Mais je me cachais 
Ces garçons je ne les connaissais pas 
Et puis ils ne me plaisaient pas 
J'avais ma petite idée quand même 
J'ai fini quand même par me marier 
avec notre voisin qui était le conscrit de mon frère 
Ça s'est fait comme ça et puis c'est tout 
Voilà 
On se connaissait depuis toujours pour ainsi dire 
et j'étais un peu obligée 
Voilà 
 
Fr / Moi je me suis mariée à 19 ans 
Mon mari je le connaissais depuis l'enfance 
Et ça a été mon premier homme 
 
M /- Pareil que moi 
 
K /- T'étais à l'école ensemble et puis voilà 
 
Fr /- C'était ton premier homme 
 
M /- le premier en tout 
 
K/- le premier amour aussi 
 
Fr /- le passage à la vie 
 
Y /- le passage à l'âge adulte 
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K /- la découverte de tout 
 
Fr /-C'était tout ça à la fois avec le premier homme 
 
K /- et encore toi tu as eu une éducation concernant tout ça 
Moi dans ma famille ce n'était même pas la peine d'y penser 
Oh lala non 
C'est compliqué  
avec ce premier 
ce passage 
Bref  
Ça me paraissait sale et 
horrible 
Personne ne m'avait expliqué  
C'était terrible d'avoir des parents comme ça  
d'être élevée dans une famille comme ça  
De paysans  
Ils ne disaient rien quoi  
C'était vraiment  
pour les jeunes  
pour les filles surtout  
C'était vraiment 
 
Fr /- Tu es d'une époque quand même malgré tout 
Que tu sois éduquée comme ci ou comme ça tu reçois de ton époque forcément 
Et on avait beau t'en parler un peu c'était comme ça de partout quand même  
Et puis la contraception commençait à peine 
Il y avait cette peur panique d'avoir un enfant  
c'était une terreur  
J'aurais jamais couché avec un type à cause de ça  
Et puis on disait trop de trucs sur la pilule  
que ça donnait le cancer tout ça  
On ne connaissait pas bien 
On ne voulait pas prendre de risque 
 
M /- Y'en a qui ont eu des problèmes après 
 
K / - Ah ouhais. ouhais ouhais ouhais 
 
Fr / -On en rajoutait beaucoup là-dessus pour pas qu'on couche 
 
K / - Moi on m'avait tellement éduquée là-dedans : 
si tu couchais avec un type, hop direct t'allais avoir un enfant  
Ça te traumatisait 
 
Y /- C'est pas faux entre parenthèse 
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Fr/- Ouhais, pas tant 
Y'en a plein qui en veulent aussi et qui couchent et qui couchent et qui n'ont rien jamais  
 
K /- Après t'es coincée 
Pour toute ta vie 
Et à 15 ans tu imagines 
C'est un peu définitif cette affaire 
Et puis l'avortement c'était pas du tout accepté 
 
Fr / - Et c'était pas légal 
 
K / - Même  
l'idée de l'avortement 
Même maintenant hein 
Jamais je pourrais faire ça  
C'est terrible cette légèreté actuelle par rapport à ça  
Comme si ça n'avait pas d'importance 
Je dis pas en cas de 
mais pas pour n'importe quoi 
 
Fa / - les jeunes d'aujourd'hui aussi elles sont perdues 
D'un côté elles assument à fond le côté sex trash 
Ça baise ça suce et si tu ne t'es pas fait sodomiser à 18 ans t'es has been 
T'as qu'à aller voir les myspace et autre tu verras 
Et d'un autre elles rêvent au prince charmant comme des midinettes romantiques  
 
Fr / Et elles oublient toutes les bases des droits de la femme 
Et elles crachent sur le féminisme et toutes les avancées obtenues 
 
Fa / Elles rêvent d'être soumises et couvertes de bijoux par un gros macho avec une grosse 
voiture une grosse chaîne en or des gros poils noirs partout 
 
Fr /C'est grave quoi 
 
K / A toutes les époques le sexe c'est perturbant quand on est jeunes 
 
M / N'empêche moi j'aurais préféré vivre ça maintenant qu'à mon époque 
N'empêche. 
 
FR / moi aussi n'empêche 
 
silence 
Toutes les femmes sont perdues dans leurs pensées. 
Elles boivent un verre. mangent une noix. 
 
Fr /- Du coup avec mon mari on a connu une grosse crise quand on a eu 35 ans 
A cause de ça j'imagine 
Parce qu'on n'avait connu personne d'autre 
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On s'entendait vraiment bien pourtant 
On se croyait invincibles 
On se moquait de tous les autres qu'on voyait se casser la figure 
Et puis pareil 
Ça nous est arrivé pareil 
 
K /- Quand tu n'as vécu une sexualité qu'avec une seule personne 
forcément 
tu t'interroges 
 
M /- Oh oui 
 
K/ - Tu te demandes 
Est-ce que c'est pas mieux avec un autre?  
Et ce que je ressens est-ce que c'est vraiment ça qu'on appelle le plaisir?  
Et la jouissance?  
Et est-ce qu'il me convient lui finalement?  
C'est quoi la sexualité?  
Des années comme ça 
A te demander seule dans ton coin 
parce qu'on ne parle pas de ces choses 
Même entre maris et femmes 
on n'en parle pas 
C'est tout 
 
Fr /- Ouhais 
 
M /- On n'en parle pas 
avec personne 
 
K/ - Et puis tu t'empêches 
alors tu tombes amoureux forcément 
à cause du désir empêché 
tu te mets à délirer sur d'autres hommes 
d'autres femmes 
alors bien sûr tu t'empêches encore plus 
et ça devient l'enfer pour tout le monde 
 
Fr /- Et puis il y a eu cette fille 
il vivait quelque chose de vraiment sérieux avec elle  
D'habitude je faisais tout pour empêcher ce genre d'histoires  
je faisais des chantages, des crises 
Là je me suis dit  
c'est bon faut arrêter  
Ça sert à quoi tout ça si on ne vit pas en définitive ce qu'on a envie de vivre  
Alors j'ai proposé ça 
j'ai proposé qu'on expérimente ce qu'on avait à expérimenter au grand jour  
sans se le cacher l'un à l'autre 
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Je ne te dis pas qu'il n'y a pas eu des moments douloureux 
Mais mentir 
faire semblant 
C'était pire que tout pour moi 
C'était la fin de l'amour 
la fin du respect 
De la confiance 
 
MC / - Vous êtes parvenu à en discuter. C'est ça aussi. 
 
K / - Ouhais c'est ça 
 
Fr / - Ça a duré 4 ans ainsi 
On a tenu 
Si il n'y avait pas eu les enfants peut-être qu'on se serait séparés 
 
M / - Les enfants c'est le troisième élément du couple 
 
Fr /- Ce que j'ai fini par découvrir au bout de 4 ans 
c'est que tous les hommes ont un côté formidable et un côté insupportable 
Tout est toujours formidable pendant un mois ou deux 
Ensuite tu t'affrontes au quotidien.  
Au bout de quatre ans je me suis dit  
"qu'est-ce que je fais là alors que j'ai un mari avec lequel j'ai déjà franchi tout ça  
Et je me suis rendue compte que c'était avec lui que ça fonctionnait le mieux en réalité 
sur tous les plans 
Alors on s'est retrouvés  
avec tout ça derrière nous 
Et je ne regrette pas maintenant 
 
K / - Se découvrir c'est compliqué 
 
M /- c'est ce qu'il y a de plus compliqué 
 
Fr /- et de douloureux aussi 
 
M / - Oui c'est douloureux  
 
K /- Se découvrir soi-même c'est ce qu'il y a de plus compliqué et douloureux 
 
Fa / Ouhais 
 
silence 
Toutes les femmes sont perdues dans leurs pensées. 
 
K/ - Moi je croyais que ça n'existait pas  
l'amour 
tout ça 
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Mon mari lui était tombé amoureux de moi  
Et j'avais fini par accepter de l'épouser 
Je pensais de toute façon que ça ne m'arriverait pas à moi de tomber amoureuse  
Je croyais que tout ça c'était des salades 
Ma sexualité je l'ai découverte il y a très peu de temps 
Et j'ai plus de 50 ans 
Je n'avais pas de sensations 
Aucune 
Durant toutes ces années j'ai été mal dès qu'on parlait de ça 
J'avais des rapports mais je ne ressentais rien 
Peut-être à cause de mon éducation 
De tout ce qu'on m'avait dit 
Sur la honte la saleté tout ça 
Et même encore maintenant à mon âge 
quand on fait une allusion à ça 
ça me bloque tellement que j'ai les larmes qui me viennent et qu'il me faut partir vite 
Même encore maintenant 
Alors tu vois on est amies 
mais tout ce que tu racontes depuis tout à l'heure 
c'est un peu comme si tu parlais une langue dont je ne comprendrais pas les mots 
 
silence 
 
F / -Tu n'as jamais été amoureuse alors 
 
K/- Si 
Mais j'ai jamais été au bout 
Jamais concrétisé 
J'ai jamais vécu un amour 
Voilà 
Et ça passe vite 
 
Silence 
 
MC / -C'est la première fois qu'on parle de ça entre nous 
 
Fr /- Ouhais 
 
Y / - Ouhais 
 
M /- A nos âges 
 
Fr /- Après toutes ces années 
 
MC /- Ouhais 
 
K /-Ouhais 
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M /- Tout ça c'est du tabou 
 
K/- le sexe des femmes c'est rien que du tabou 
 
Fa /- et le plaisir des femmes encore plus 
 
Fr /-le sexe et le plaisir des femmes c'est rien que du tabou 
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dans le pré / Moitié du groupe / jauge 50 spectateurs max 
 
Mina/Y et Claudine/ MC  
thé et gâteaux marocains 
 
MC/ -J'ai beaucoup d'herbes chez moi  
Et Mina elle a ses pots là 
On se donne des recettes 
Elle connaît les plantes du Maroc 
Moi je connais celles d'ici 
On se passe des recettes 
Elle me dit comment faire avec la fleur d'oranger 
avec la cannelle contre le rhume 
Les noyaux d'abricots pilés 
toutes ces recettes qu'on n'a pas en France 
 
 Y / -J'ai fini les gâteaux à 4 heures du matin 
 Comme j'ai les prises de sang le matin j'ai eu peur de dormir 
 Alors j'ai dit je finirai mes gâteaux le matin 
 J'avais préparé la pate l'après-midi 
 
Mina elle fait toujours ses gâteaux la nuit 
C'est vrai tu fais toujours tes gâteaux la nuit 
 
 La journée je travaille 
 La journée j'ai pas le temps 
 Aujourd'hui ça va 

J'ai été un peu fatiguée 
Comme j'étais un peu fatiguée il fallait que je ralentisse un peu 
Alors aujourd'hui ça va 
Sinon j'arrête pas 
J'ai fait mes courses ce matin je suis rentrée à midi il fallait donner aux poules au 
Momo au monde et voilà j'ai rangé un petit peu ma maison et c'est tout 
 

Elle est pratiquante Mina 
c'est la seule au village de sa religion 
tu penses 
elle fait même le ramadan 
c'est la seule dans toute la colline à faire le ramadan 
Toute seule avec Maurice 
 
 Momo il le fait quand il tombe  

le ramadan 
 
C'est comme pour la prière chez eux 
Tu tombes tu t'endors ça veut dire 
c'est une blague 
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 Un jour il m'a dit regarde Mina j'ai fait le ramadan 4 heures 
 Oh mais 4 heures ça ne se fait pas c'est toute la journée 
 Même pas boire 
 Même pas boire Momo 
 
Mina moi je la dispute des fois 
parce qu'elle a des soucis de santé 
elle travaille dans les champs dehors en plein soleil pendant des heures  
sans boire 
sans manger 
Le docteur il t'a bien dit quand même 
 
 Oui des fois je suis fatiguée 
 Ça dépend quand tombe le ramadan 
 L'été c'est difficile 
 Un jour le Momo il m'a rentrée dans le bois tellement j'étais pas bien 
 Heureusement qu'il y avait le bois pour l'ombre 
 Il me disait Tu en veux pas boire 
 Mais non je ne voulais pas 
 
Si tu es malade tu n'es pas obligée 
c'est toi qui me l'as dit 
 
 Si tu ne peux pas tu peux donner à quelqu'un c'est vrai 
 Tu fais un repas et tu le donnes 
 Il faut quelqu'un de très pauvre 
 Sinon tu donnes une somme d'argent  
 Tu lui dis voilà que tu lui donnes cette somme comme quoi tu as pêché  
 Que tu n'as pas fait carême pendant le mois de ramadan  

et tu lui donnes cette somme 
 Et voilà 
 mais il faut que ce soit un vraiment pauvre 
  
Souvent je lui rapporte du thé vert en cadeau à Mina 
du thé vert de chine 
Et elle me fait le thé à la marocaine  
 
 C'est du vrai thé ça 
 du thé de qualité 
 
Je laisse faire 
C'est Mina qui sait 
Elle connait le secret du thé 
 

Sens 
J'ai rapporté des orangers du Maroc 
Ils ont tenu 
ça fait 6 ans ou 7 ans 
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L'année derniere ils n'ont pas fait 
Cette année oui 
Alors je les mets à l'abri parce que si il pleut il va vraiment tomber les fleurs 

 
Mina elle m'a appris un mot 
je travaillais avec des enfants marocains qui étaient très remuants 
alors je dis à Mina 
dis moi quelque chose à dire en marocain parce que quand je leur parle en français il ne 
m'écoute pas 
Tu m'avais dit de dire Soubti ça veut dire taisez-vous 
et alors ils remuaient ils remuaient et soudain je dis "Soubti!" 
Ils s'arrêtent net comme ça ils me regardent ils restent muets 
puis l'un demande à l'autre "qu'est-ce qu'elle a dit" 
elle a dit "ferme-la" 
 
 Ça c'est la rose 
 ça c'est le cigare 
 vous vous servez c'est au doigt il n'y a pas le choix 
 c'est au miel 
 au œufs de la farine 
 du beurre fondu 
 
Et tu le mets sur un truc 
  

oui 
c'est difficile 

 il faut savoir tourner 
 mon mari a appris comme un vrai marocain 
 Moi j'ai appris les gâteaux français  
 Je ne fais plus que des gâteaux français 
 alors ça me fait plaisir quand je peux faire ceux-là 
 Même à mon mariage les gâteaux c'est moi qui les ai faits 
 
les gâteaux de la réception les gens en parlent encore 
  

Il y en avait un à la mairie il nous avait mangé tous les gâteaux 
 Le Momo il était furieux 

Avant même que les gens arrivent  
pendant qu'on préparait la salle  
cet homme-là il nous avait mangé tous les gâteaux  
tous ceux que j'avais faits pour mon mariage 
Il n'en avait jamais goûté des comme ça 

 
Mina elle ira au Maroc quand le transporteur passera par là 
avec toutes les choses qu'elle a préparées à apporter là-bas 
Elle emporte beaucoup de choses quand elle retourne au pays 
des vêtements des photos à développer de la vaisselle de l'électroménager 
Tout ça dans la camionnette blanche 
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Un fourgon transit  

 Il vient de Toulouse mais là il n'est pas encore prêt  
Il faut qu'il m'emporte aussi des fils et de la laine 

 parce que mes sœurs elles me font les pièces 
 Moi je me promène et elles elles travaillent 

du crochet des vêtements aux crochet 
Pour mon mari des pulls en laine parce qu'il aime avoir chaud l'hiver 
ma sœur c'est une des meilleures là-dedans 

 
Mina elle a 16 frères et sœurs 
 
 Demi 
 C'est des demis 
 16 demi-frères et sœurs 
 C'est pas la même mère 
 
Ma grand-mère Ils étaient 13 
 
 Et ils sont tous vivants 
 Y'en a qui vivent en Arabie Saoudite  
 Y'en a deux qui sont en Italie 
 ma sœur elle est toujours au Maroc 
 Et moi je suis ici 
 
Maurice et Mina ils sont mariés depuis 26 ans 
 
 On a fait la moitié du chemin chacun 
 On s'est trouvés comme qui dirait 

Il cherchait une femme à marier et je travaillais pas loin 
Voilà 

 Comme je travaillais il fallait que je passe le week end et qu'après je reparte 
 J'étais en contrat il fallait pas que je le perde 
 Et lui il m'a dit non ça ne va pas on va se marier 
 Et on s'est marié 
 Voilà le chemin 
 J'étais jeune alors 
 J'ai pris Maurice comme ça dans mes mains 

je l'ai soulevé comme un bouquet pour le poser 
 
Elle a de la force Mina 
Des fois je la vois porter dans la voiture les sacs de noix de 50 kg 
 
 Cette année je ne sais pas si je le ferai  

Je ne sais pas si je pourrai cette année 
Moi je venais de la ville au Maroc 

 le gens ils pensent qu'on est toujours de la campagne là-bas 
 Alors il a fallu que j'apprenne 
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Ici avant on avait 46 bêtes 
Des vaches et des taureaux 
On a arrêté 

  
3 ans hein c'est ça 
Là où vous faites les foins vous aviez les vaches 
juste sous ma maison 
 
 Ça fait beaucoup de frais 
 Il faut changer l'écurie les systèmes d'eau 
 ça revient plus cher que le lait 
 
Le soir on entendait Maurice qui criait 
allez viens allez viens allez viens 
des fois pendant un quart d'heure 
les vaches elles ne bougeaient pas 
moi je tapais dans mes mains de ma terrasse pour qu'elles descendent 
allez viens allez viens Dalida Marguerite  
 
 Elles répondaient toutes à leurs noms 
 C'est malheureux hein 
 ça m'a fait le cœur gros 
 
La dernière 
18 ans qu'elle était là 
Tu l'appelais elle venait au galop 
 
 Tous les jours je vais à l'écurie 
 Je nettoie comme quand il y avait les vaches 
 Il y en a plus mais c'est pareil 
 Je me lève le matin j'ouvre la porte mais elles ne sont plus là 
 Tous les jours à 6 heures j'ouvre les portes 
 Tous les jours je regarde le prix du lait sur le journal 
 Tous les jours je montre à Maurice les articles 
 Tous les jours ça me manque 
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Sur un trajet  
 
M /- Les noix tu les fais macérer dans l'eau de vie et ensuite tu rajoutes du vin  
 
Fr /- Pareil pour les oranges 
pour le vin d'orange 
 
K /- Ah bon 
le vin d'orange et le vin de noix tu fais macérer dans l'eau de vie avant de mettre le vin  
 
Fr / - Oui  
ça prend bien le goût comme ça 
 
M /- Après tu peux mettre aussi des clous de girofle par exemple dans le vin d'orange 
 
K /- Mais pas dans le vin de noix 
 
MC /- Si  
moi j'en mets 
 
K /- ah bon 
 
Fa /- Moi j'ai pas la même recette 
Je mets tout ensemble 
le vin et les noix 
Après ça macère comme ça 
Et après je le tire 
 
Y / - Oui pour le vin de noix tu peux faire comme ça 
Mais pour le vin d'orange tu travailles l'écorce avec la cannelle les clous de girofle la vanille  
 
MC / - Tu peux faire ça aussi pour le vin de pamplemousse 
 
M / - Tiens j'ai jamais essayé le vin de pamplemousse 
Faudra que j'essaie 
 
Fr /- Et le vin de framboise 
 
K / - Ça oui je connais 
 
MC /- Qu'est-ce que c'est bon le vin de framboise 
 
M /- Bon 
 je fais tout ça dans l'eau de vie 
Et je rajoute après le vin 
 
MC /- Moi Il m'arrive de les oublier  
comme ça dans le frigo 
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pendant que ça macère 
 
Y /- Moi une fois un an ça a macéré comme ça au fond de la cave 
 
Fr /- Tu peux mettre du rhum aussi dans le vin d'orange 
C'est très bon comme ça aussi après 
 
M /- Et puis du vin blanc 
 
K /- et du rosé aussi 
 
F /- Tiens j'ai jamais essayé le rosé avec 
 
Fr /- C'est selon les goûts 
 
MC /- le beau-père à Ninouche il fait du vin de chaton 
 
M /- Ah c'est très bon le vin de chaton 
 
F et Fr /- C'est quoi 
 
Y /- C'est ce qu'il y a autour des noix 
 
F /- ça doit être amer 
 
Fr /- c'est un goût complètement différent 
 
M /- Mais c'est bon 
 
Y / - oui 
 
Fr / - mais c'est complètement différent du vin de noix 
 
M / - oui c'est vrai  
le vin de chaton c'est totalement différent du vin de noix 
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Dans la Chapelle / en haut / 100 spectateurs max / Ensemble 
 
- A qui il est ce joli sac 
- Chou toute en rose 
- C'est pas fait exprès difficile d'y échapper au rose 
- quel joli sac tu as 
- elle est si mignonne avec sa casquette 
- Il est joli ton sac  
- Tu es très jolie 
- sa casquette tu ne lui enlèves pas 
- pas question 
- Quelle est jolie ta casquette 
- Le petit trou il est où le petit trou 
- Il y a des albums pour les enfants avec pas mal de trous tu connais il y a des trous entre les 
pages  
-  Ah non non je connais des albums avec des trucs animés mais pas des trous non 
-  il y en a un c'est la chenille ça s'appelle je crois la chenille qui faisait des trous 
- C'est sympa ils aiment bien les enfants  
- tu vas aimer rire toi elle va aimer rire 
- tu veux goûter goûte tu veux goûter 
- c'est chaud c'est très chaud 
- souffle c'est chaud souffle 
- tu veux un cacao / avec du lait / est-ce qu'elle veut un cacao avec du lait 
- non non elle a son biberon déjà 
- tu goûtes c'est bien il faut goûter 
- tu veux goûter dans mon verre c'est ça bon elle goutera dans mon verre 
- il faut lui donner des œufs à la coque le soir il faut bien la nourrir parce qu'à Paris on ne 
mange pas bien pas comme ici c'est normal 
- non non ça on la nourrit oui on la nourrit bien 
- elle est contente 
- elle aime bien sa maman 
- dis maman 
-dis maman elle dit pas maman encore elle dit papa elle dit papa pour moi et son père elle 
ne sait pas encore dire maman c'est pour ça 
- tu veux de l'eau 
- caca? tu as fait caca ? 
- ouh ça pue berk  
- berk ça pue 
-Mais non elle a pas fait caca ça sent juste le pipi 
- Ouh tu es en train de manger ma montre vilaine elle mange ma montre 
-Faut pas lui donner aussi 
-C'est comme mon portable elle m'a cassé mon portable 
- Mais c'est toi qui lui laisses ton portable à jouer aussi 
- pourquoi tu ne le mets pas dans un étui tu sais un étui de portable comme on fait 
maintenant 
- elle ne veut pas manger il faut que je lui donne 
- elle aime bien la musique des portables y'a que ça pour la faire manger 
- sinon donne-lui un faux 
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- on en a acheté un faux mais elle reconnait que c'est un faux 
- il y en a qui font le vrai bruit tictictic 
- Oui mais elle n'aime que mon portable hein il n'y a que mon portable 
- hein loulou 
- tiens 
-Tu me le fais à moi 
-C'est la première fois 
-Oooooh 
-qu'est-ce qu'elle a fait 
- un bisou avec sa main 
- tu envoies un baiser 
-fais un bisou ma chérie 
-comme ça fais comme ça 
-ooooohhh 
-ça c'est bien ça 
-ma chérie 
-c'est mignon quand ils sont petits 
-c'est la première 
- il te reste encore du travail 
-allez 8 allez comme ma grand mère 
- Fais-moi un bisou 
- ils enregistrent à une vitesse à cet âge-là 
- ça  
-Les gosses maintenant c'est éveillé  
- titititititititi 
-tititititititititi 
-elle répète tout 
- ça m'épate 
- hmmm 
-hmmm ça sent bon 
- oh 
-ohoh 
-loulou 
-ah ça y est un bisou 
-doucement Loulou 
-elle promène un peu dans les jardins dans Paris  
-c'est difficile la ville avec un petit bout 
- ça va si si 
- et puis la pollution c'est pas bon pour eux 
- ils ont des problèmes aux bronches après 
-elle se regarde dans le miroir 
-ouh la coquette 
-regarde regarde là 
-ouh que t'est joliiiiiieeee ouh que t'es jolieeeeee 
- elle est déjà assez coquette comme ça / elle met des habits et elle va se regarder dans le 
miroir / elle fait déjà des caprices pour s'habiller / à son âge  
-ça promet 
-qu'est-ce que ce sera 
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-une vraie fille 
-t'es pas une fille pour rien toi hein 
-mais oui loulou coucou loulou 
-tu me fais un bisou aha 
-tiens mets lui ça 
-ne serre pas trop tu vas lui tirer les cheveux 
-ouh que c'est joli 
-tiens on va mettre ça 
-ohlalala 
-ohlololo la jolie barrette à paillettes 
-lalalalala 
-elles aiment quand c'est doré 
-une vraie barrette de fille 
- ouh que c'est beau 
-faudrait lui montrer dans la glace 
-regarde regarde 
- assortie à ta jupe 
-viens voir  
-tiens regarde dans le miroir là 
-princesse 
-regarde regarde 
-elle est belle 
-regarde regarde 
-oh pourquoi tu pleures 
-mets-la toi-même ma chérie 
-mets-la mets-la 
-ne pleure pas ma chérie 
-mets-la dans tes cheveux 
-mets-la là là 
-ne pleure pas  
- regarde c'est joli comme ça 
- Ahhhhhhh 
-Ah c'est bien 
-Tu ne veux pas 
-Garde-là tu la mettras plus tard 
-Tu l'as perdue oh la 
-cherche cherche 
-où elle est où elle est la jolie barrette 
- Et tu as tes jolies chaussures  
- de vraies chaussures de barbie 
-ouh elle baille 
-tu bailles mon cœur 
-on va rentrer 
-c'est une journée avec beaucoup de monde 
- la mamie les copines  
-on va rentrer on va rentrer à la maison 
-tu dis aurevoir 
-tu sens le pipi 
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-aurevoir déjà 
-tu ne veux pas rester avec moi 
-aurevoir 
-là 
-là 
-là là 
-là 
-on y va 
- allez on y va 
- on y va 
- allez 
 
Bascule lumière 
 



Les héroïques V1 (pour Beauvoir) –Carole Thibaut 36 

 

Dans une salle du musée / Jauge 50 spectateurs max 
 
MC/ -Moi on me prend pour une baba cool 
Les gens me regardent et dans mon dos ils disent  
"oh lala celle-là elle en fout pas lourd" 
Je n'arrête pas de travailler 
Dans mon petit atelier 
Mais j'expose pas. 
Je ne me casse pas la tête pour ça 
Je suis trop isolée ici 
Sur le plan relationnel c'est pas ça 
En France ça prime sur tout le reste le relationnel 
Surtout dans le milieu de l'art 
Qui tu connais ça compte plus que ce que tu fais  
Si tu connais un tel qui connaît un tel qui connaît un tel 
Ça marche comme ça en France 
Les gens, ça, ils ne le savent pas 
Surtout les gens d'ici 
Ils pensent que tu es une ratée si tu n'es pas connue 
Faudrait que je travaille mes contacts 
Que je sorte d'ici 
Que je m'en aille 
J'ai plus l'âge plus l'énergie pas le temps 
Et puis c'est pas mon boulot 
Parce que se vendre c'est un boulot à part entière 
Mais c'est pas le mien 
C'est pas que je porte un jugement dessus 
Chacun fait comme il peut 
Moi je ne sais pas faire 
Il y en a qui sont très forts là-dedans 
Pas moi 
Et puis ça me blesse 
A chaque fois que j'ai essayé ça me blesse 
Alors je n'essaie plus 
Plus envie de me faire du mal 
Passé l'âge de ça 
Dès la première expo j'ai compris 
Le gars m'achetait un dessin une bouchée de pain et le revendait 4 à 5 fois le prix 
J'étais dégoutée 
La suivante c'était si snob  
je me suis dit  
"pas envie de vivre là-dedans" 
Alors je ne suis pas connue mais je suis ma ligne 
Toujours 
Je creuse mon sillon 
Je ne regrette pas  
Je fais ce qui me plaît 
Je suis libre 
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Je m'interroge aussi sur comment je vis 
comment je me comporte dans cette société 
Quelle société je veux 
C'est tout ça aussi être artiste sinon c'est rien  
Je ne te dis pas  
Il y a certains matins le réveil est difficile 
Tu te dis que tu vas crever et que  
Mais bon quoi? 
Vendre pour ces galeries?  
et puis?  
elles vont en faire quoi?  
Les vendre trois fois le prix à des bourgeois qui vont être les seuls à les regarder? 
C'est pas ça que je veux 
Ou alors tu demandes des subventions  
tu fais de l'art contemporain à la mode des installations des trucs comme ça 
les mêmes trucs que tout le monde fait au fond 
C'est subventionné par l'état alors faut rentrer dans les créneaux 
Moi ce que je fais ça peut pas avoir sa place là-dedans  
Je fais trop de choses différentes au gré des envies des rencontres 
Il faudrait que je fasse toujours les mêmes choses pour qu'on dise  
"ah oui c'est l'artiste qui fait ça" 
qu'on me reconnaisse 
comme une marque de fabrique 
Alors je fais les choses dans mon coin 
Mes œuvres elles s'entassent dans mon atelier 
sur tous les murs de ma maison 
Quand je n'ai plus de place j'en donne certaines à des amis 
J'en vends aussi parfois.  
Rarement 
En ce moment je suis sur une série de petites dames en pierre d'ici 
Tu veux les voir? 
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Dans une salle du musée / Jauge 50 spectateurs max 

 
La dame aux papillons / M (et A) 
M/ A Saint Marcelin il y a eu pendant des années une galerie d'art inédite. 
Quand tu te baladais tu pouvais voir de la rue une pancarte accrochée à un petit balcon  
avec écrit dessus GALERIE D'ART INEDITE 
Tu montais les escaliers et tu te retrouvais devant une porte sur laquelle était écrit  
A // venez visiter un endroit merveilleux où tout est lumineux 
C'était une très vieille grand-mère qui te faisait entrer 
Elle habitait un appartement minuscule 
Tu entrais dans une petite pièce très basse de plafond 
bourrée de papillons qu'elle avait tricotés 
plein de strass, de couleurs incroyables 
Certains très laids d'autres très beaux d'autres presque beaux à force d'être laids 
Et la vieille te faisait visiter en te racontant les histoires de tous ses papillons 
A la fin elle te demandait des sous pour la visite 
Si tu lui étais très sympathique elle te proposait de te tirer un tarot en prime 
Elle était artiste et diseuse de bonne aventure 
A // Elle faisait peur aux enfants. On la prenait pour une sorcière.  
Elle elle disait que c'était les enfants qui l'inspiraient 
Elle était fille de paysans 
Très jeune elle avait été placée chez des gens comme servante 
Elle ne s'était jamais mariée 
avait été entretenue par quelques amants 
Elle était amoureuse du facteur cheval 
Et ils auraient fait un drôle de couple 
lui le mâle constructeur et elle avec son travail de femme, tout léger, tout tricoté, tout en 
crochet, la délicate aux papillons 
Elle avait accroché sa pancarte à son balcon et c'était devenu une galerie d'art 
Aussi simple que ça 
Et puis un jour 
la vieille dame s'est retrouvée à l'hôpital 
J'ai été la visiter là-bas 
J'étais la première et la seule  
Elle était si heureuse que je lui demande des nouvelles de ses papillons 
C'est comme ça que je me suis retrouvée dans cette histoire de papillons 
Je me suis dit que si moi je ne faisais rien  
J'ai eu un temps envie de contacter le musée d'art brut de Lausanne  
Ils l'auraient pris sans hésiter la collection de papillons de la mémé là-bas 
Ce musée c'est Dubuffet qui l'a créé 
ils s'intéressaient aux œuvres de gens malades, marginaux notamment 
Il avait constitué la première collection véritable d'art brut 
Il l'avait tout d'abord proposé à la France mais la France avait refusé  
Mais tu vois c'est le snobisme français 
pas fichu de prendre le risque de l'art brut 
Aujourd'hui le musée de Lausanne est visité par des milliers de gens du monde entier 
Et c'est comme ça que toutes nos collections d'art brut foutent le camp en Suisse 
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Finalement 
en en discutant avec le conservateur du musée de Grenoble  
je me suis dit que la vraie place de ces œuvres c'était là où elles avaient été fabriquées 
C'est là qu'elles prenaient tout leur sens et c'est là qu'elles devaient être conservées 
J'ai donc proposé à la ville de récupérer la collection de papillons et à notre grande surprise 
la mairie a accepté tout de suite 
On a fait une donation en règle 
devant notaire et tout le tintouin  
avec la mémé qui était si heureuse 
Et moi je me suis sentie plus légère et je suis retournée à ma vie 
Un an après j'ai voulu savoir ce qu'elles étaient devenues 
la mémé et sa collection 
la mémé avait fini par rester à l'hôpital 
la mairie n'avait pu garder l'appartement tel quel  
et avait entreposé la collection dans un garage de la ville nettoyé spécialement pour ça  
J'ai retrouvé la mémé dans une salle commune à l'hôpital 
alitée avec une quinzaine d'autres vieilles comme elle 
toutes plus ou moins démentes 
Ça hurlait là-dedans c'était horrible 
Je ne pensais pas que ça existait encore ce genre de choses 
Le directeur de l'hôpital que j'ai été trouver m'a répondu  
"oh lala faut pas se plaindre il y a des endroits ailleurs pires que ça. On ne sait plus quoi faire 
de tous ces vieux. Qu'est-ce que vous voulez qu'on fasse?" 
J'ai vu mourir une femme de 104 ans 
Recroquevillée comme une enfant 
Toute blanche 
Elle répétait sans cesse "maman maman maman" 
Et les autres lui gueulaient "t'arrête de faire le bébé!"  
Toute cette vie perdue, toutes ces mémoires 
C'est là qu'elle est morte la dame aux papillons 
Elle s'appelait Maria 
Sa collection elle a disparu 
je n'ai jamais su ce qu'elle était devenue 
Un employé municipal trop zélé ou un élu peu sensible à l'art a du trouver que ça 
encombrait tous ces papillons 
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Dans la cour du musée / 100 spectateurs max / ensemble  
 
- K / Ici il y a plein de petites sculptures faites par les gens 
Tu en vois dans les jardins quand tu te promènes 
sur les bords des fenêtres le long des goulets 
Il y en a plein le village  
 
MC / Même que la postière elle en avait fait tomber une 
Si 
elle l'avait poussée 
 
Fr /- Elle n'était pas postière 
C'est son mari qui travaillait à la poste 
 
MC /-C'est pareil 
 
Fr /-Non 
mon mari est instituteur  
on ne m'appelle pas l'institutrice  
 
MC /- ce n'est pas pareil 
toi tu es infirmière 
Elle elle n'avait pas de travail 
alors comme c'était la femme du postier 
donc on l'appelait la postière 
 
- Y / Logique 
 
- MC / Ben oui 
puisqu'elle était mariée au postier 
 
- Fr / C'est désespérant 
 
- M /La femme du postier peut-être qu'elle ne l'a pas fait exprès  
pour la sculpture 
 
- MC / Si 
bien sûr que si 
 
- Y / C'est encore une de ces histoires qu'on raconte 
ça pourrit tout ici 
Ici tout le monde dit tout sur tout le monde 
et après personne ne peut plus respirer 
 
- MC / Oui mais ça c'est vrai 
 
- Fr / Tu l'as vue 
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- MC / Non mais on me l'a dit 
 
- Y / Ben voyons 
 
- MC / une personne de confiance 
 
- M / Y'a des gens qui n'apprécient pas l'art contemporain 
C'est comme ça 
C'est compliqué l'art contemporain 
 
-Fr / l'art contemporain c'est de l'art d'aujourd'hui 
c'est tout 
 
- Fa / l'art comptant pour rien 
 
- Fr / Fait par des artistes d'aujourd'hui 
 
- Y / Et il y a plein d'artistes contemporains ici 
 
- Fr/ C'est pas des artistes  
 
- Y / C'est quoi alors 
 
- Fr / Juste des gens comme toi et moi 
qui font des choses artistiques 
 
- Y /C'est bien ce que je dis 
 
- MC / C'est surtout des femmes qui font ça 
 
- M / C'est vrai 
 
- Fr / C'est malheureux ça  
de plus en plus d'hommes pensent que c'est des trucs de bonne femme 
l'art la lecture la danse  
 
- MC / la danse c'est un truc de filles quand même 
 
- Y / je ne vois pas pourquoi 
 
- MC / Tu imagines le Momo en tutu 
 
- Y / Pas moins que toi 
 
- Fr / les hommes ils pensent ça de plus en plus  
et donc ils ne font plus rien de culturel 
à part du foot 
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- Fa / C'est pas culturel le foot 
 
- Y / C'est pas de la culture mais c'est culturel 
 
- Fr / et encore 
devant leur télé le foot 
 
- MC / le mien j'essaie même plus de le trainer au concert 
j'y vais seule ou avec des copines 
 
- Fr / on finit par trouver ça normal 
 
- F / Faut pas caricaturer 
T'as des hommes qui écrivent 
qui dessinent 
 
- M / Ici on en a 
 
- Y / Des poètes 
  
- M / On a un chœur d'hommes aussi 
 
- MC / Ah oui 
je les ai entendus 
à Chatte  
Ils chantent très bien 
 
- Fa / Ils sont drôles 
 
- Fr / Pourquoi tu dis ça 
 
- Fa / je sais pas  
c'est drôle tous ces mecs qui chantent 
 
- Fr / c'est idiot ce que tu dis 
 
- MC / ils ne sont pas d'ici 
 
- Fr / d'à côté c'est pareil 
 
- M / pas tout à fait 
 
- Y / moi tu vois 
je suis installée ici depuis presque 30 ans 
eh ben il y a encore des gens pour me dire que je ne suis pas d'ici 
 
- Fr / C'est le problème ici 
Si tu n'es pas né ici 
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tu es considéré comme un étranger 
toute ta vie 
 
-Fa/ Et encore 
même si t'es né ici 
c'est mieux si ça ta famille elle est aussi d'ici 
 
- M / Il y a un photographe aussi à Saint Antoine 
un homme 
 
- MC / ça  
la photographie pour un homme c'est plus normal 
mais la danse quand même 
Tu apprécierais que ton gamin il te demande de faire de la danse toi 
 
- Fr / les miens ils jouaient bien aux poupées 
Le plus jeune il m'avait même fait une crise pour que je lui achète une poussette 
Et tu vois maintenant 
 
- Y/ C'est l'école qui les conditionne 
c'est tout 
 
- A / c'est la faute de l'école 
 
Fr / - Dès qu'ils sont avec d'autres enfants dont les parents pensent 
les poupée pour les filles 
les camions pour les garçons 
 
MC / - Moi mon garçon il a toujours aimé jouer à la guerre 
même tout petit 
bien avant l'école 
y'a des trucs innés quand même 
Tu peux pas dire 
 
Y /- Vous aviez la télé 
 
Fr /- et ton mari il chasse 
 
Y /- Ton mari il aurait passé l'aspirateur/ 
 
MC - /Ça risque pas 
 
Y /- Ton mari il aurait passé l'aspirateur  
ton gamin il aurait voulu passer l'aspirateur 
 
Fr / - Moi je pense que tout ce qu'on transmet comme ça  
sans faire tout un pataquès  
juste en faisant 
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les gamins ils le voient et ils le refont plus tard 
Le jardin par exemple 
personne ne m'a appris 
Mais j'ai vu faire et j'ai refait après 
J'ai pris le piochon et voilà 
La cuisine c'est pareil 
C'est en voyant faire que tu finis par faire 
 
Fa / - Moi ma mère je la voyais faire à manger 
Mais ça ne m'a jamais donné envie 
parce qu'elle passait son temps à répéter que ça l'ennuyait 
 qu'elle faisait ça parce qu'elle était obligée 
  
- M / Ma mère à moi elle ne riait jamais 
Elle ne sortait jamais 
Elle était toujours enceinte 
Elle allait aux champs 
elle donnait le sein à son petit là sur la voiture entre deux rangées 
Elle rentrait à midi pour faire le repas 
Le soir elle cousait les vêtements 
Elle nous faisait nos blouses pour aller à l'école 
tous nos vêtements 
Elle se couchait à point d'heure 
Elle courait tout le temps 
Pourquoi elle aurait ri 
Elle n'avait pas de quoi rire 
Et elle ne parlait presque jamais 
Quand j'ai été plus grande un jour elle m'a dit qu'elle aurait voulu être institutrice 
Elle aurait pu 
Elle écrivait de très belles lettres 
Elle avait la capacité 
Mais bon 
Elle fréquentait quelqu'un 
Et il est mort à la guerre 
La grande 
Elle avait épousé mon père comme ça 
Parce qu'il fallait bien 
Elle allait entre les champs et les bébés 
Il y en avait un chaque année 
Chaque fois qu'elle s'accouchait sa mère venait pour l'aider 
Elle me guidait pour me montrer comment il fallait faire avec le petit  
Et puis elle s'en retournait 
C'est pour ça que j'avais arrêté l'école à 12 ans 
Pour m'occuper de tous les enfants 
Pour aider maman 
et aider aux champs aussi 
Maman s'accouchait à la maison 
Les premiers c'était sa belle-mère qui l'accouchait 
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Ensuite pour le quatrième qui venait par siège, on a été chercher la sage-femme 
Elle m'a dit en arrivant "j'apporte une petite sœur ou un petit frère, il est là dans ma valise." 
Moi je la croyais 
Je n'ai pas le souvenir de maman grosse 
Peut-être à cause des vêtements qui cachaient 
A l'époque on ne montrait pas comme maintenant 
On n'y pensait pas 
et puis on ne parlait pas de ça 
On ne disait rien 
On s'accouchait et c'était tout 
 
Noir  
 Bascule en contres 
 
- MC / Moi j'étais couveuse de soie 
Je couvais les vers 
Nuit et jour 
Sans bouger 
Sauf pour faire mes besoins 
On m'apportait à manger 
Et je chauffais la graine 
On m'employait pour ça 
Les graines étaient posées à même la peau 
 
-Y / Ça rapporte beaucoup la soie 
Mais il ne faut pas être paresseux 
 
-M / C'est compliqué les vers à soie 
C'est difficile à élever 
 
- K / Il y a d'abord les œufs 
C'est minuscule un œuf de vers à soie 
On appelle ça la graine tellement c'est petit 
 
- Fr / Il faut les faire éclore à chaleur douce 
Au-dessus de la cheminée 
 
- Fr / On pouvait aussi mettre les graines au-dessus du manteau de la cheminée  
 
- M /ou sur le coin de la cuisinière 
 
- Y / Il fallait que la chaleur soit douce et constante. 
 
- MC /Alors sous l'édredon contre ma peau c'était très bien vous comprenez 
 
- K / Enfin quand les œufs éclosaient les vers qui en sortaient étaient minuscules 
On les emmenait dans une pièce spéciale pour eux 
Il fallait que cette pièce soit chaude et bien aérée car le vers sent terriblement 
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- Fa / Il perd sa peau il mue et il pue 
 
- Fr / Il fallait leur apporter à manger constamment 
Ça mange nuit et jour un vers à soie 
Et il y a un travail énorme car le vers ne mange que des feuilles de murier fraîches 
Il faut donc aller cueillir les feuilles de murier  
qu'il pleuve ou qu'il gèle 
tous les jours 
 
- K / Et on ne peut pas les leur donner à manger mouillées 
 
- M / Et quand le vers se met enfin à filer on lui met des branchages et il fabrique le cocon là 
 
- Y / Ensuite on ébouillante le tout pour que ça ne devienne pas un papillon 
que le cocon ne soit pas percé 
sinon on perd tout 
 
- K / Il faut pouvoir dévider le cocon intact et il y a bien 40 mètres de fil par cocon 
 
- M / C'est le moulinage  
 
- Fr / On met les cocons dans l'eau 
on assemble les fils 
on les tresse ensemble 
ça devient des fils de plus en plus gros  
 
- A / Des gamines travaillaient là à partir de 10 ans 
parce que ça nécessitait de tout petits doigts 
 
- K / Vous avez vu l'épaisseur des fils 
 
- M / Nous les ouvrières on venait d'un peu partout 
 
- MC / Moi j'habitais de l'autre côté de la vallée 
J'étais logée comme pas mal d'autres dans un grand grenier qu'on nous avait aménagé en 
chambre commune 
avec une paillasse pour chacune 
une cuvette d'eau et un petit foyer pour faire notre soupe et c'était tout 
 
- M / C'était pas le grand luxe mais à l'époque on se contentait de peu 
 
- Fr / Et puis on riait bien entre nous aussi 
Il y avait de l'ambiance comme on dit 
 
- K / La plupart avait leurs petits avec elles 
 
- Fa / Pour pas qu'ils trainent dans les rues 
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on avait créé un asile pour les enfants 
là-bas, dans une salle du palais abassial 
 
- A / Quelques années après c'est devenu l'école maternelle 
 
- M / Et puis les vers à soie ont pris la maladie et ils sont morts 
 
- Y / Et puis il y a eu la viscose 
 
- Fr / Ça a été une grande perte pour la région 
 
- MC / Ça avait fait la fortune de bon nombre de familles depuis des siècles 
 
- Y / Maintenant que voulez-vous 
on ne pourrait plus lutter contre la production chinoise ou même indienne 
 
- K / Moi ce que j'en dis. Je ne suis pas économiste 
 
- M / Mais on a encore les moulinages  
 
Bascule lumière 
 
M / La femme devait travailler pour nourrir ses petits  
Le mari il débloquait pas grand-chose 
il payait bien les fermages 
il payait bien les grosses charges 
Mais la femme devait se débrouiller pour les enfants 
les affaires de la maison 
Elle devait se faire son propre argent  
Et attention elle n'avait pas le droit à un compte en banque 
Elle faisait plein de petites choses 
du fromage de chèvre  
de la volaille 
plein de choses qu' elle vendait pour acheter son café son sucre 
Tous les samedis elle portait au marché de St Marcelin un panier au bras rempli de ses 
marchandises 
le beurre les tomes les lapins et les poulets 
on raconte que les goulets de Saint Antoine ont été calculés juste pour laisser passer une 
femme avec deux paniers aux deux bras 
 
A / J'ai commencé à travailler à la maison à 6 ans 
 Je faisais le potage 
J'épluchais les pommes de terre 
Je devais monter sur une chaise pour atteindre l'évier 
On était 12 à la maison 
J'étais la cinquième 
Les garçons travaillaient à la terre et les filles aidaient à la maison 
Quand on était plus grandes on allait aussi aux champs 
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On aidait à tout 
Fallait garder les petits qui naissaient 
Fallait les langer 
C'était tout doux 
Que du coton 
On les pliait tout à l'intérieur 
On faisait une pointe et on mettait des épingles 
Et puis du molleton 
J'allais tirer la chèvre pour eux 
Directement dans la bouteille où il buvait 
Le lait était chaud juste ce qu'il fallait 
On avait choisi la plus jolie chèvre pour ça 
Un de mes frères tétait directement le trayon 
C'était bio. 
On allait en classe 
Et on travaillait à la maison le soir en rentrant 
Il fallait aussi s'occuper des grands-parents qui vivaient à côté 
Il fallait leur faire le café et puis la soupe 
La grand-mère elle était paralysée 
Je devais la porter du lit 
La laver 
Une fois j'ai du la lever sur le bassin 
j'avais pris une chaise exprès 
Je ne sais pas comment j'ai fait parce qu'elle était encore assez forte du haut 
De temps en temps elle se mettait à crier 
alors je devais lui étirer les jambes 
Ses jambes se recroquevillaient vers les fesses 
Pendant que le potage cuisait j'apprenais mes leçons 
Et puis il fallait aider aux bêtes 
Il y avait les chèvres et les vaches 
Et puis il fallait laver le linge 
Et il n'y avait pas d'eau courante 
Et puis à 12 ans j'ai arrêté l'école 
parce que Maman était épuisée par les naissances 
Pourtant j'aimais bien lire 
Ecrire 
Mais je n'avais pas trop le droit de lire des livres 
Surtout pas des romans  
Et maman elle ne voulait pas que je regarde le journal 
Et puis il y avait toujours quelque chose à faire 
C'était des trucs de paresseux les livres 
C'était pas très vu 
 
M /Disons qu'on était dans une génération de travail 
Il fallait travailler pour nourrir le corps 
C'était une question de survie animale 
Le paysan était dur 
Les gens avaient des chats pas pour les ronrons et le fauteuil 
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juste parce que c'était utile à une ferme pour faire la chasse aux souris 
Mon grand-père dans son potager il était toujours pour un chou de plus  
jamais pour une marguerite 
Même si la marguerite elle embellit tout le potager  
Maintenant on travaille aussi à nourrir l'esprit 
à développer l'âme 
Maintenant on peut tellement plus évoluer 
Maintenant il y a l'art 
la culture 
avant tout ça c'était par pour nous 
pas pour ici 
J'aurais tellement aimé être enfant aujourd'hui 
Quand je vois mes petites filles 
je me dis que j'aurais tellement voulu être une fille aujourd'hui 
 
 
 

 


